
 

 

ANALYSE MORPHOSEMANTIQUE DES ANTHROPONYMES EN MILIEU MAXI AU BENIN 1 

MORPHOSEMANTIC ANALYSIS OF ANTHROPONYMS IN MAXI AREA IN BENIN. 2 

  3 

Résumé : 4 

Les noms endogènes de personnes chez les Maxi sont en voie de disparition sous l’influence de la 5 

conversion auxreligions importées dont les noms sont adoptés. Nous pouvons doncnous 6 

interroger sur les contenus morphosémantiques de ces anthroponymes maxi. Ils sontcertainement 7 

construits par une association de morphèmes issued’énoncés à portée historique, socio-culturelle 8 

et significative. Le présent article analyse ainsi la morphosémantique des anthroponymes maxi au 9 

sens de Tchitchi (1979),Kinhou (2016). Les noms maxi ont été collectés à l’aide de 10 

questionnaires adressés à soixante (60) informateurs dont trente (30) ont aussi subi des entretiens. 11 

Parmi les noms collectés, certains ont aussi été identifiés sur des supports écrits. Toutes ces 12 

données ont été écrites suivant l’orthographe française par les enquêtés. Les quarante-quatre (44) 13 

anthroponymes maxiretenus qui sont construits sous forme de composés principalement et de 14 

dérivés ont été répartis en onze (11) types. Les noms composés et dérivés sont les produits de 15 

l’association de constituants de diverses ou mêmes classes : nominaux, pronominaux, verbaux, 16 

adverbiaux, déterminants, qualifiants, affixes, auxiliaires. Chaque anthroponyme est généré par 17 

un énoncé véhiculant une histoire particulière à portée socio-culturelle.  18 

Mots-clés:Bénin, maxi, anthroponymes, morphosémantique, motivation  19 

Abstract : 20 

Endogenous personal names among the Maxi people are dying out due to the influence of 21 

conversion to imported religions, whose names are being adopted instead. It is therefore worth 22 

examining the morphosemantic content of these Maxi anthroponyms.They are certainly 23 

constructed through a combination of morphemes derived from utterances of historical, 24 

sociocultural, and significant import. This article thus analyzes the morphosemantics of Maxi 25 

anthroponyms, in the sense defined byTchitchi (1979), Kinhou (2016).The maxi names were 26 

collected using questionnaires sent to 60) informants, 30 of whom also participated in interviews. 27 

Some of the collected names were also identified in written sources. All this data was recorded by 28 

the respondents using French orthography.The 44 selected anthroponyms, primarily formed as 29 

compounds and derivatives, have been categorized into 11 types. Compound and derived nouns 30 

are the products of combining constituents from various or even identical classes: nominal, 31 

pronominal, verbal, and adverbial elements, determiners, qualifiers, affixes, auxiliaries. Each 32 

anthroponym is generated by an utterance conveying a specific story with socio-cultural 33 

significance. 34 

Keywords: Benin, Maxi, anthroponyms, morphosemantics, motivation 35 

G.Guedou (1985) affirme « chaque individu(…) porte par le biais de son nom, un 36 

morceau de l’histoire de son ethnie » (p.23). Il se dégage que l’individu doit beaucoup et 37 

toujours à son nom de naissance qui, comme un cordon, le rattache à ses ancêtres et à son 38 

groupe social. Par le biais du nom qu’il porte, l’individu acquiert une culture au sens 39 



 

 

anthropologique du terme et c’est cette dernière qui lui permettra de vivre avec les autres 40 

tout en respectant les normes de sa société. Les anthroponymes maxi en sont totalement 41 

le reflet. Orienter ses analyses sur ces noms maxi revient à s’inscriredans la continuité 42 

des travaux ethnologiques et sociologiques documentés sur les systèmes 43 

anthroponymiques au Bénin. Il contribue ainsi à la rédaction d’un grand livre sur les 44 

noms endogènes de personnes au Bénin, comme une marque archivée de notre identité 45 

culturelle. 46 

Malheureusement, le constat est que le paysage anthroponymique au Bénin et en milieu 47 

maxi plus précisément, s’effrite de jour en jour. Sous l’influence de cultures étrangères, le 48 

nom maxi est pensé comme péjoratif. En effet, au Bénin, les téléspectateurs sont abreuvés 49 

de « télénovelas » ou de feuilletons brésiliens et mexicains en permanence. Cette 50 

exposition médiatique à laquelle sont soumises les populations béninoises dont celles 51 

maxi, a comme corollaire l’adoption de noms étrangers à l’anthroponymie maxi. Par 52 

ailleurs, plusieurs jeunes maxiignorent leurs prénomsendogènes ou en ont honte de sorte 53 

qu’ils n’osent pas en parler. Les noms maxisont en voie de disparition au profit de ceux 54 

issus des religions importées à savoir le christianisme et l’islam. Le contact avec les 55 

missionnaires a créé une situation de malaise dans laquelle les nouveaux convertis au 56 

christianisme ne pouvaient pas maintenir leurs noms endogènes. Ces convertis étaient 57 

rejetés, ayant des noms africains inconnus des milieux catholiques d’alors. 58 

L’anthroponymie maxi n’a pas résisté aux changements issus de ce phénomène. 59 

Parallèlement, elle n’a pas retenu une attention particulière desprécédents auteurs s’étant 60 

penché sur les noms de personnes en milieu Gbè. Nous pouvons, à cet effet, nous 61 

demander quels sont les contenus morphosémantiques des anthroponymes en milieu maxi 62 

au Bénin. Spécifiquement, nous pouvons nous interroger sur les types d’anthroponymes 63 

maxi, sur leurs contenus morphologiques d’une part, sémantiques d’autre part.Nous 64 

partons du principe que les anthroponymes maxi sont construitspar une association de 65 

morphèmes issue d’énoncés à portée historique, socio-culturelle et significative. Le 66 

présent article analyse ainsi les anthroponymes en milieu maxisur le plan 67 

morphosémantique. Les Maxi sont issus du département des Collines comptant parmi les 68 

douze (12) départements du Bénin. Ledit département compte six (06) communes. Les 69 

Maxi (surtout les populations de Savalou et de la région d’Agͻnlin) situés au Sud-Bénin 70 

parlent le maxigbe qui est une langue du sous-groupegbè du groupe kwa et de la grande 71 

famille nigéro-congolaise.   72 

Après avoir présenté le cadre théorique et la méthodologie, nous avons exposé les 73 

contenus morphosémantiques des anthroponymes relatifs à la puissance, aux proverbes, à 74 

l’entente, à une réflexion amère, au défi, à la mortalité infantile, aux souvenirs du décès 75 

d’un parent, à l’obéissance, à la philosophie, aux jumeaux, aux religions endogènes 76 

0. CADRES THEORIQUE ET METHODOLOGIQUE 77 

0.1 Cadre théorique 78 



 

 

T.Y. Tchitchi (1979) et S-M Kinhou (2016)se concentrent sur les mécanismes de 79 

formation des noms propres dans les langues africaines (particulièrement du sous-80 

groupeGbe) pour analyser la structure interne de ces entités. Les principes fondamentaux 81 

de leur approche incluent la décomposition morphologique où les morphèmes 82 

constituant les toponymes, les anthroponymes, et les ethnonymes sont isolésen tant que 83 

bases lexicales et affixes. C’est dans ce sens que S-M Kinhou (2016)affirme que la notion 84 

de composition s’opposant à celle de dérivation, les approches modernes voulant faire 85 

intervenir les deux procédés de création endogène parlent de « mots construits ». Partant 86 

de ce postulat, S-M Kinhou (2016) pense que les noms anthroponymiques en gbè sont 87 

construitssuivant des règles comme : radical nominal+radical nominal (N1+N2), radical 88 

nominal+radical adjectival (N+Adj), radical verbal+radical nominal (V+N), 89 

préfixe+radicalverbal (Pref+V), radical nominal+suffixe (N+SUF), …...Mais, il précise 90 

qu’en Gbè les noms composés de deux noms : N1 (Déterminant)+N2 (Déterminé) ou 91 

l’inverse peuvent être analysés comme des syntagmes nominaux.Le deuxième pilier de 92 

leur approche est la fonction syntaxique et sémantique (Les Noms comme Textes et 93 

Contextes)où A. Hampaté Bâ (2000) rejoint les deux précédents auteurs. Pour ces trois 94 

auteurs, chez les peuples d'Afrique de l'Ouest, le nom individuel est souvent un énoncé 95 

complet ou un souhait émis par les parents. Il dicte un destin ou rappelle un événement 96 

survenu après ou lors de la naissance. Les noms propres sont analysés comme formés et 97 

fonctionnant à l'intérieur du discours. Ils observent de quelle manière ces dénominations 98 

décrivent la réalité géographique, l'histoire culturelle ou le système de valeurs d'une 99 

société donnée. Contrairement aux prénoms occidentaux, souvent choisis pour leur 100 

sonorité, les anthroponymes africains sont motivés par plusieurs circonstances définissant 101 

leur typologie.Les contextessociolinguistiques, historiques, psychologiques et les 102 

croyances religieuses entourant la naissance sont indispensables pour analyser 103 

l’anthroponymie africaine. Il faut donc recourir aux messages et énoncés complets ayant 104 

généré les noms individuelsconstituant de véritables phrases nominales ou des énoncés 105 

condensésreflétant lesdits contextes. Il faut ainsiinterroger l’attributeur de nom (le 106 

contexte pragmatique) et la situation dans laquelle il a été attribué (le contexte 107 

extralinguistique). Mais, S-M Kinhou (2016) fait remarquer que le sens véritable d’un 108 

anthroponyme ne se fige pas dans un dictionnaire. Il exige une recontextualisation. C’est 109 

dans ce sens que A. Hampaté Bâ (2000) attire notre attention sur la polysémie du nom 110 

individuel : un même nom est attribué à plusieurs individus sans référer au même 111 

contexte, donc à la même signification. 112 

0.2 Matériels et méthodes 113 

P-H Billy (1996): « Plus on remonte les recherches dans le temps, plus l’analyse des 114 

noms a des chances d’être dignes de foi : dans la mesure où un nom possède une histoire 115 

qui lui est propre, l’analyse linguistique ne saurait à elle seule conférer le label 116 

scientifique à une étude onomastique. Chaque nom ayant son propre référent et donc sa 117 



 

 

propre histoire, la motivation, la nature, et l’étymologie d’homonymes sont souvent 118 

variables dans la graphie, la morphologie, la syntaxe, l’ordre des noms ou le contenu 119 

onomastique »(p.8). S-M Kinhou (2016)précise : « l’étude des anthroponymes africains 120 

se base essentiellement sur les données qui sont constitués de faits racontés et de données 121 

extraites de documents écrits (dictionnaires, livres d’histoire, mémoires, faire-part, fiches 122 

d’annonce de baptême, de mariage, de nécrologies)…L’enquête a associé les deux 123 

méthodes classiques de données : les interviews et le questionnaire » (p.202). Son 124 

questionnaire a demandéle nom de famille de personne (patronymes), l’énoncé complet 125 

en langue africaine ayant généré le nom. 126 

Nous avons ainsi recouru à l’histoire des anthroponymes maxientre septembre et 127 

décembre 2025 à travers soixante (60) attributeurs de noms (parents, grands-parents) dans 128 

des villages et quartiers de villeen milieu maxi à l’aide de soixante (60) fiches de 129 

questionnaire et d’un guide d’entretien.Mais notre questionnaire a recensé les patronymes 130 

et les prénoms endogènes sans les catégoriser dans les analyses car les noms endogènes 131 

de familles étaient des prénoms ou noms individuels de (arrières-)grands-pères ; le 132 

prénom endogène traduit l’histoire de son porteur alors que le nom de famille traduit 133 

l’histoire d’un autre porteur qui est un (arrière-) grand-parent ; que le nom soit individuel 134 

ou de famille, il renvoie à une histoire. Nous étions guidés par des amis autochtones de 135 

quelques régions maxi vers des parents attributeurs de nomsdont la tranche d’âge varie 136 

entre 55 et 75. Des fiches de questionnaires, quarante-quatre(44) anthroponymes ont été 137 

retenus. Des noms endogènes maxi ont aussi été extraits de quelques supports écrits 138 

(faire-part et fiches d’annonces). Par coïncidence, ces noms ontété reconduits, par des 139 

enquêtés sur leur fiche de questionnaire.Ensuite, trente (30) parmi les soixante (60) 140 

enquêtés ont été sélectionnés pour des entretiens. Le but est de recueillir sur un bloc-141 

notes chaque histoire se cachant derrière trente (30) noms maxi et d’avoir plus 142 

d’explication sur les énoncés (déjà transcrits sur les fiches) ayant généré lesdits noms. 143 

Les enquêtésont orthographié les noms suivant le code orthographique du français régi 144 

par l’officier d’Etat civil.Nous les avons présentés suivant d’abord l’orthographe 145 

française (entre griffes), ensuite l’Alphabet des Langues Nationales Béninoises (ALN) en 146 

vigueur et adopté par Décret en date du 24 octobre 1975 lors d’un séminaire de trois jours 147 

en août 1975 sur l’harmonisation des Alphabets des langues de la sous-région africaine 148 

regroupant six (06) pays de l’Afrique de l’Ouest (en gras), enfin l’Alphabet Phonétique 149 

International 2005 (API, 2005) tel que prononcé par les porteurs (entre crochets).Les 150 

énoncés en maxigbè ayant généré les noms ont subi une traduction littérale et littéraire en 151 

français à l’aide de nos amis guides autochtones. 152 

1. ANTHROPONYMES RELATIFS A LA PUISSANCE 153 

 ‘‘ Agbangla’’ / Agbangla=[agbàn-gla] / [radical-radical] 154 

Agbàn/gla bagage/être courageux/ 155 

/Nominal/Verbal/ ‘‘le bagage est courageux’’  156 

Enoncé :Agban/e/gla/ͻ/, é/wέ/nͻ/ gba/hun/ do tͻ 157 



 

 

//bagage/être courageux/c’est /habit./casser/pirogue/dans /fleuve// 158 

‘’C’est le courageux bagage qui noie la pirogue’’ 159 

Ce nom vient deGléxwé(Ouidah). C'est en fuyant la guerre que la famille dite aujourd’hui 160 

Agbangla s’est installée depuis des années à Gléxwé. Au temps de l'esclavage, les Blancs 161 

avaient capturé un membre de la famille. En ce temps, Agbanétait le fétiche qui veillait 162 

sur la famille.Au cours du trajet, la barque d'esclaves s'était noyée et le seul survivant 163 

était le captif, d’'où cet énoncé des parents : c'est le bagage courageux qui noie la pirogue. 164 

●‘’Kpozé’’/ Kpͻzé= [kpo-ze] / [radical-radical] 165 

Kpͻ/zé=Nominal/Verbal=panthère/réapparaître=‘’la panthère est réapparue’’ 166 

Enoncé:Kpͻ/ ė/ku/ bͻ/ wu/ɖo/lan/vivi/we/ ͻ/ ,kpͻ/kό /lέ/zé 167 

//panther/qui/mourir/et/corps/entrain/animal/doux/panthère/verb.habit.// 168 

"La panthère dont la mort réjouissait les animaux est réapparue" 169 

• ’Dazogbo’’/Dàzogbo=[da-zo-gbo] / [radical-radical-radical] 170 

da/zo/gbo=Nominal/Nominal/Verbal=roi/corne/couper = "roi qui coupe les cornes" 171 

Enoncé :Dâ/zό/gbό/ní/lan/tͻ / 172 

//roi/ corne/ couper/ pour/ animal/ père//"Le roi décorne tout animal" 173 

L'aïeul comptait parmi les chasseurs qui partageaient le fruit de leur chasse avec le roi. Il 174 

avait ce don dans la broussede décorner tout animal qu'il voit. Soxáet Gbagidi expriment 175 

aussi la puissance. Ces trois (03) noms sont construits sous la forme d’un composé à 176 

travers deux règles de constructions :N+V et N+N+V. 177 

 178 
2. ANTHROPONYMES PROVERBIAUX 179 

●‘‘Gbedonougbo’’Gbɛdɔnugbo=[Gbɛ-dɔ-nugbo]/[radical-radical-radical] 180 

Gbɛ/dɔ/nugbo /=Nominal/Verbal/Nominal=vie/dire/vérité= ‘‘La vie dit la vérité’’ 181 

Enoncé : ‘L’expérience forme mieux que les conseils’’.  182 

● ‘‘Koumassou’’/Kumasu=[ku-ma-su]/[radical-préfixe-radical] 183 

Ku/ma/su/=Nominal/Préfixe/Qualifiant=lignée/idée de ‘sans’/fermé/=‘lignée non fermée’ 184 

Enoncé : ‘‘La lignée se pérennise toujours’’.  185 

Ces deux (02) noms sont respectivement construits sous la forme d’un composé et d’une 186 

dérivation par préfixation à l’intérieur d’une composition:N+V+N, N+Préf.+ Qual. 187 

3. ANTHROPONYMES RELATIFS A L'ENTENTE ET A L'UNION 188 

•‘’Memegnon’’/Mɛmɛnyɔ= [mɛ-mɛ-nyɔ] / [radical-suffixe- radical] 189 

Mε/mɛ/nyͻ = Nominal/Suffixe//Verbal=personne / idée de ‘parmi’ / être bon  190 

‘'il est bon de vivre parmi les personnes" 191 

Enoncé : Gbέtɔ/mεtɔn/mέnyɔ̃/ 192 

//homme/ pour soi/ idée de ‘parmi’/ être bon//"Il est heureux de vivre parmi les siens" 193 



 

 

A l'origine, Mɛmɛnyɔ était le fils de Sɛnakpon le grand parent. Sɛnakpon ayant choisi de 194 

vivre très loin de ses proches et n'est jamais parvenu à subvenir à ses propres besoins. 195 

Etant gênée de cette condition de vie de son mari, la femme de Sɛnakpon lui proposa de 196 

venir en communauté où elle mit son fils au monde nomméMɛmɛnyɔ. Comme autres 197 

anthroponymes exprimant l'union, nous avons : Gbɛtɔnyinu, Akonyinuɖe. 198 

●"Akognidé"/Akɔnyinuɖe=[Akɔ/nyi/nuɖe]/[radical-radical-radical] 199 

Akɔ/nyi/nuɖe=nominal/verbal/nominal=famille/être/une chose=famille est quelque chose 200 

Enoncé :"C’est seulement à la famille qu'il faut s'accrocher" 201 

●"Gbetogninou"/Gbɛtɔnyinu=[Gbέtͻ-nyi-nu]=[radical-radical-radical] 202 

Gbέtͻ/nyi/nu=nominal/verbal/nominal=Homme/être/chose=’l’Homme est une chose’’ 203 

Enoncé :"Seul l'être humain compte"/’’L’être humain n’est pas rien’’ 204 

Ces trois (03) noms sont construits sous la forme d’un composé suivant deux 205 

règles :N+S+V et N+V+N 206 

4. ANTHROPONYMES EXPRIMANT UNE REFLEXION AMERE OU 207 

DESABUSEE  208 

●‘‘Mondjidé’’/Mɔnjide=[mɔn-jide]/[radical-radical] 209 

/mɔn/jide/ =pronominal/verbal=je/ne pas avoir confiance=’je n’ai pas confiance’ 210 

Enoncé : "je n’ai pas confiance en l’homme". 211 

● ‘Nanwalè’/ Enanwalɛ=[e-nan-wa-lɛ] /[radical-radical-radical-radical] 212 

/E/nan/wa/lɛ=/pronominal/morph.fut./verbal/chemin=ils/morph.futur/rebrousser/chemin=213 

’ils vont rebrousser chemin’ 214 

 "mes ennemis et persécuteurs se lasseront de m’en vouloir et me laisseront tranquille". 215 

●‘‘Gbèdékon’’/Egbɛdekɔn=[E-gbɛ-dekɔn]/ [radical-radical-radical] 216 

/e/gbɛ/dekɔn /=pronominal/verbal/verbal/=ils/refuser/continuer=ils refusent et continuent 217 

Enoncé : " mes ennemis continuent de me persécuter".  218 

Ces trois (03) noms ci-dessus sont respectivement construits sous la forme d’un composé 219 

suivant trois règles : PRON+V, PRON+V+N, PRON+V+V 220 

5.ANTHROPONYMES RELATIFS AU DEFI 221 

• "Adémikpo"/Adèmikpό=[a-dè-mi-kpό] /[radical-radical-radical-radical] 222 

A/ɖè/mi/kpό= pronominal/verbal/pronominal/verbal =Tu/retirer/moi/rester = 223 

"tu me retireras" 224 

Enoncé : Zùnkàn/mε/yí/tͻ/ɖo/alͻ/atin/có/gò à/,á/ɖè/mi/kpò/ 225 

//forêt/ dans/partir/ père/ toucher/ arbre/ tout/ corps/ nég. /tu/ enlever/ moi/ rester// 226 

"Tous les arbres dans une forêt ne peuvent jamais être touchés, j'en serai du reste" 227 



 

 

Un grand père faisait comprendre que lors de la naissance de son père, de nombreuses 228 

batailles spirituelles ont été menées avant qu'il n'ait survécu. Parmi tous les enfants 229 

malades de l'époque, il était le seul à s'en sortir d'où ce nom donné par le père pour défier 230 

tout esprit malin qui hantera cet enfant. 231 

 232 

• "Houéhou’’/Hwèwú =[hwe-wu] / [radical -radical] 233 

Hwè/wù=nominal/nominal=Poisson/corps="le corps du poisson’’ 234 

Enoncé :Kànlin/wà/ádàn/má/lέ/hwè/wù/ 235 

//animal/ faire/ courage/ négation/ laver/ poisson/corps// 236 

"Aucun animal courageux ne peut résister à l'eau comme le poisson" 237 

Ce nom des aïeux exprime la force surnaturelle qu'avait le 1er aïeul qui prouvait sa 238 

farouche résistance à tout individu qui veut le minimiser. 239 

 240 

• "Maffon" /Nyináfͻn=[Nyi-na-fͻn]/[radical -radical-radical] 241 

Nyi/nà/fͻn=Nominal/morphème du futur/verbal=nom/morph. fut./se réveiller= 242 

"le nom va se réveiller" 243 

Enoncé : "Le nom se révélera de génération en génération" 244 

•"Témandé"/Tèmaɖè=[te-ma-ɖè] /[radical-préfixe-radical] 245 

Tè/ma-ɖè=Nominal/Préfixe/Verbal =Noix de palme/ idée de ‘sans’/ exister= 246 

"la noix de palme n’existe pas" 247 

Enoncé :Tè/ma/ɖè/ àgͻn/mà/ɖa/ami/ 248 

//noix de palme/négation/exister/noix de coco/négation/préparer/huile// 249 

"Sans la noix de palme, celle de coco ne prépare pas de l'huile rouge’’ 250 

C'est une lutte acharnée qui opposait l'aïeul et ses ennemis. Un jour, voulant écarter 251 

l'aïeul du combat, ses coéquipiers sont allés à la bataille sans lui au cours de laquelle ils 252 

ont été tous exterminés.Mais, le chef d'équipe avait osé lui demander pourquoi il les avait 253 

laissés seuls à la guerre. C'est à cette question qu'il réponditainsi : sans lui, il n'y a pas de 254 

victoire. 255 

Les trois (03) premiers anthroponymes sont construits sous la forme d’un 256 

composé suivant trois (03) règles : PRON+V+PRON+V, N+N, N+Aux+V. Le dernier est 257 

construit sous la forme d’un dérivé par préfixation dans un composé :N+Pref+V 258 

 259 

6. ANTHROPONYMES RELATIFS A LA MORTALITE INFANTILE 260 

Les enfants qui succèdent à un bébé défunt reçoivent généralement, chez les Maxi, des 261 

noms plus ou moins injurieux et laids, simulant un mépris ou un rejet de l’enfant. En 262 

effet, quand après avoir perdu plusieurs enfants, une femme a accouché de nouveau, elle 263 

veut s’assurer la survie de celui-ci. Ainsi ces noms sont donnés dans le but de permettre à 264 

leurs porteurs de passer inaperçus aux yeux des puissances maléfiques. 265 

●’Zunko’/Zunkɔ : /zun/ : forêt - /kɔ/ : sable, ordure= radical nominal-radical nominal 266 



 

 

Enoncé : "endroit susceptible de recueillir un tas d’immondices ou poubelle".  267 

●’Sognikpe’/Sɔnyikpe : /Sɔ/ : prend - /nyi/ : lancer -/kpe/ : sol.  268 

radical nominal-radical verbal-radical nominal.  Enoncé :"prends et jette".  269 

● ‘Kpovi’/Kpɔvi : /kpɔ/ : mouton +/_vi/ suffixe diminutif=radical nominal - suffixe. 270 

Phrase nominale :"petit mouton’’.  271 

Les deux (02) premiers noms de personne sont comme des composés suivant deux 272 

règles : N+N et N+V+N. Le dernier est sous la forme d’un dérivé par suffixation : N+S. 273 

7. ANTHROPONYMES RELATIFS AUX SOUVENIRS DU DECES D’UN PARENT 274 

• "Houéhanou"/Xwèxánú =[xwe-xa-nu]/[radical-radical-radical] 275 

Xwe/xá/nu=N/V/N=année/compter/chose="la chose qui compte les années" 276 

Enoncé :Mi/nà/sͻ/nù/é/wa/mi ɔ/sͻ/ɖó/xwé/xá/nù/nà/  277 

//nous/verb.habit./prendre/chose/qui/faire/nous/prendre/avoir/année/compter/chose/ 278 

habit.//"Prenons ça en souvenir" 279 

Ce nom est celui hérité par des aïeux suite à un tragique événement. Leur grand-père était 280 

retrouvédans les bras de sa propre mère morte lorsqu'il  tétait les mamelles de celle-ci. Et 281 

pour immortaliser cet événement, ce nom lui a été donné. 282 

• "Dèdoté"/Dέɖόté=[dέ-ɖό-té]/[radical-radical-radical] 283 

Dέ/dό/té=Nominal/verbal/adverbial=Père/avoir/debout="Le père est resté debout" 284 

Enoncé : Mítͻ/dε/wε/ɖo/té/bo/kpͻn/ji/tͻn 285 

//votre/ père/ c'est/rester/ debout/et/ regarder/ sur/ lui//"Sous la surveillance du père"                                               286 

Un homme, Sέblo, perdit son père et, dans le même mois, son seul enfant dont la femme 287 

portait la grossesse pendant deux ans naissait. Ainsi, il donna ce nom pour signifier que 288 

c’est le père mort qui avait propulsé l'accouchement.Dέnyikpo, Dέgla, Hwécénu, 289 

Xwéɖejisont du même type.Les noms analyséssont composéssuivant  N+V+Net 290 

N+V+ADV. 291 

8.ANTHROPONYMES RELATIFS A L'OBEISSANCE 292 

• "Degbédji" / Dέgbèjí =[dέ-gbè+_jí]/ [radical-radical-suffixe] 293 

Dέ/gbè/ji=Nominal/Nominal/Suffixe de manière=père/voix/sur="Sur la voix du père" 294 

Enoncé :Sègbècèbό nͻ dè gbè jí 295 

//écouter/voix/ma/et/rester/père/voix/sur//"Suis mes conseils et reste moi fidèle" 296 

Lorsque le grand-père eût enfin un petit-fils, il l’invitait à lui être obéissant. 297 

• "Dedodji"/Dέdόjí=[dέ-dό-jí] / [radical-radical- suffixe] 298 

Dε/do/jí=Nominal/nominal/suffixe de manière=Père/trou/sur="Sur le trou du père" 299 

Enoncé :Xó/è/un/ɖͻ/nù/wέ /ͻ/wέ/o/nà/nͻ/sè/bό/nà/nͻ/gbè/cè/jí/ 300 

//parole/que/je/dire/c'est/tu/verb.fut./hab./écouter/et/verb.fut./habit./voix mien/sur// 301 

"Sois moi fidèle" 302 

Le père de son aïeul n’avait qu’un seul fils à qui il sollicitait sa fidélité. 303 



 

 

Cesdeux (02) noms sont formés comme un composé suivant la règle N+N+SUF. 304 

9. ANTHROPONYMES RELATIFS A LA PHILOSOPHIE 305 

 • "Hohan"/Xóxàn=[xó-xàn] /[radical-radical] 306 

Xó/xàn =Nominal/verbal=parole/ne pas exister="la parole n'existe plus" 307 

Enoncé:Alͻ/mεtͻnatͻn/wέ/wà/nù/bͻ/xó/xàn/ 308 

//main/propre à soi/c'est/faire/chose/et/parole/manquer// 309 

"Compter sur soi-même évite la querelle" 310 

Le grand père est nommé ainsi car il a vu après ses expériences que l'homme fera 311 

mieuxde compter sur lui- même. 312 

• "Mèdénou"/ Mέɖénú=[mέɖé-nú]/ [radical-radical] 313 

Mέɖé/nú=Nominal/nominal=Personne/chose="la chose de personne" 314 

Enoncé:Un/ká/sͻ/mέɖé/sín/nù/bó/ní/ayi/hͻn/sͻ/è/nà/wá/kánbiͻ/mi/à/ 315 

//je/réel/prendre/personne/de/chose/et/jour/apparaître/demain/on/verb.habit./venir/deman316 

der/moi/négation// 317 

"Je ne dois rien à personne pour qu'il vienne me le réclamer à l'avenir" 318 

Sa grand-mère Nan résidait avec ses frères Kunde et Hunyͻ. Après des années, leur sœur 319 

appelée Naa été mis enceinte par un homme qui décédait peu de temps après.Lesdits 320 

frères ordonnèrent aux frères du défunt d'entretenir la grossesse, mais ceux-ci 321 

refusaient.A l'accouchement,Nan donna naissance à un garçonnommé(Mέɖénú) par  322 

sononcle Kunde pour signifier à ses oncles paternels qu’ils ne devaient pas réclamer leur 323 

neveu plus tard. 324 

• "Noussogni"/Nusͻyi =[nù-sͻ-yi]/[radiclal-radical-radical] 325 

Nu/sͻ/yi=Nominal/verbal/verbal=Bouche/prendre/aller="envoyer à la bouche" 326 

Enoncé :Alͻ/mέ/tͻn/ɖésú/wέ/nͻ/nyͻ/nù/sͻ/yi  327 

//main/personne/pour/propre/c'est/verb.habit./être/bon/bouche /prendre/ partir// 328 

"Il est mieux de compter sur son propre effort" 329 

Le grand parent était invité à une fête où il ne se sentait pas suffisamment considéré. 330 

C’est ainsi qu’il formula une expression qui se transforma en son nom.  331 

Ces trois (03) noms sont comme des composés suivant trois règles :: N+V, N+N, N+V+V 332 

10. ANTHROPONYMES RELATIFS AUX JUMEAUX 333 

• "Agossou"/Agͻsú=[Agͻ-sú]/[préfixe-radical] 334 

Agͻ/asú=Préfixe de manière/nominal=àl’envers/mâle="mâle à l’envers" 335 

Enoncé : "Garçon venu au mondeà l’envers" 336 

C’est un nom donné à un garçon jumeau présentant les pieds au cours de sa naissance. 337 

NB : ●Agͻsa (Préf+N) est aussi donné à un garçon jumeau né dans les mêmes conditions 338 

si le précédent garçon jumeau porte Agͻsú. 339 

Parallèlement, •"Agoï"/Agͻyi(Préf.+N:ayi) est donné à une fille dans ces conditions. 340 

●‘Winsou’/Wέnsú=[Wέn-sú]/[préfixe-radical]: 341 

Wέn/asú=préfixe de manière/nominal= ‘jumeau né la poitrine face au ciel’ 342 

C’est un nom attribué à un enfant garçon né en se posantsur le dos, poitrine face au ciel. 343 



 

 

NB : Dans le cas d’une fille, il s’agit deWέnsi=Wέn/asi (Préf.+radical). 344 

●‘‘Dossou’’/Dosu=[do-su]/[préfixe-radical] 345 

do/asu=préfixe d’idée de second rang/nominal=derrière/mâle="mâlederrière" 346 

Enoncé : "mâle né après des jumeaux" 347 

C’est un nom donné à un garçon né immédiatement après des jumeaux 348 

NB : ●’Dossa’/Dosa(Préf. + N) est aussi donné à un garçon né dans les mêmes conditions 349 

si le précédent garçon jumeau porte Dosú. Parallèlement, ●Dosi (Préf. +N: asi) est 350 

attribué à une fille née dans les mêmes conditions. 351 

Ces huit (08) noms sont construits comme un dérivé par préfixation : Préfixe+Nominal 352 

11. Anthroponymes relatifs aux religions endogènes 353 

• "Saï"/Sáyí=[Sá-yi]/[radical-.radical] 354 

Sá/yí =nominal/verbal=ami/recevoir = "ami a reçu" 355 

Enoncé :Xͻtͻsà/wέ/yi/mi//ami/c'est/ recevoir/ moi//"Ami m'a reçu" 356 

Il est donné au premier garçon des adeptes du fétiche Nɛsúxwé après son initiation 357 

•   "Bakpon"/Bàkpͻn= [bà-kpͻn] /[radical-radical] 358 

Bà/kpͻn=verbal/verbal=Chercher/voir="cherche et vois" 359 

Enoncé : Nuɖé/hiyan/mɛ ɔ/,e/nɔ/ba/kpɔn/ 360 

//Quelque chose/étonner/personne/on/l’habituel/chercher/voir// 361 

"Si quelque chose porte confusion, on sonde" 362 

Ce nom est celui dufà de sonaïeul. Après s'être initié, le fà lui a donné ledit nom 363 

• "Azandeme"/Azànɖemɛ=[azan-ɖé-mέ]/[radical-radical-suffixe] 364 

Azàn/ɖe/mέ=nominal/verbal/suffixe locatif=rameau/exister/dans="Rameau existe 365 

dedans" 366 

Enoncé : Vudú/sákpátá/ɖɔ/è/nà/bό/dó/àzàn/ɖó/finέ ͻ/,é/mi/nà/yì/ 367 

//fétiche/sakpata/dire/on/verb.fut./porter/rameau/à/là/ il/ verb.fut. /partir// 368 

"Toute zone m'est franchissable même si elle est interdite" 369 

C’est le nom du grand-père quifranchissait tout endroit réputé interditpar la présence de 370 

azan (rameau) grâce à son fétiche Sakpata qui défiait toute zone protégée par azan, 371 

• "Sossou"/Sósú=[só-sú]/[radical-suffixe] 372 

Sό/asú=nominal/suffixedu premier adepte mâle=Xɛbioso/mâle 373 

"premier adepte mâle de Xɛbioso’’ 374 

Il est donné au premier adepte mâle du fétiche Xɛbioso. À l'origine, le grand père était le 375 

1er garçon de sa mère adepte du fétiche Xɛbioso après sa sortie du couvent. Si c'est une 376 

fille, on l'appelle Sosi(Nominal : So/suffixe -asi) 377 

• "Sossa"/Sosa=[só-sà]/[radical-suffixe] 378 

Só/sà=nominal/suffixe du deuxième adepte mâle =Xεbioso/ami="adepte de Xɛbioso" 379 

Il est donné au deuxième adepte mâle de Xɛbioso après sa sortie du couvent 380 

• "Sonon"/Sónͻ  381 



 

 

A l’image de Sosa et Sosu, ce nom traduit le chef de Xɛbiosopar le suffixe de possession 382 

-nͻ.Précisons que le radical so est issu de la troncation deXɛbiososuite à son agglutination 383 

avec les suffixes -su, -sa, -nͻ.La dernière syllabe est en réalité maintenue. 384 

Sonyͻ, Azͻnnasè,Sonyibo, Zovɛyi, Hounɖéfɔrelèvent aussi des religions endogènes. 385 

Les deux (02) premiers noms sont construits sous la forme d’un composé à travers deux 386 

règles : N+V etV+V pendant que les quatre (04) derniers sont formés comme un dérivé 387 

par suffixation à travers deux règles : N+V+S et N+S. 388 

Ce travail a analysé la morphosémantique des anthroponymes maxi du Bénin. Sur 389 

soixante (60) noms collectés, nous avons retenu etanalysé quarante-quatre (44) noms 390 

répartis enonze (11) types suivant les motivations d’attribution suivantes: puissance, 391 

proverbes, entente, réflexion amère, défi, mortalité infantile, souvenirs du décès d’un 392 

parent, obéissance, philosophie, jumeaux, religions endogènes. Ces noms sont issus 393 

d’énoncés générés par des contextes historiques, socio-culturels particuliers qui 394 

définissent les contenus sémantiques et les motivations des noms classés en types. Ils sont 395 

construits sous forme de composés principalement, et aussi de dérivés par affixation 396 

suivant une vingtaine de règles de constructions associant des nominaux, pronominaux, 397 

verbaux, qualifiants, adverbiaux, morphèmes du futur, des préfixes et suffixes. Parmi les 398 

suffixes, ‘-ji’ et ‘-mɛ’, reconnus en syntaxe comme des postpositions, ont jouéce rôlepour 399 

contribuer à construire des anthroponymes bien définis. Sur la base de S-M. Kinhou 400 

(2016), les noms construits par l’association de deux noms (N1 Déterminant-N2 401 

Déterminé) peuvent aussi être analysés comme des syntagmes nominaux. Remarquons 402 

que les noms de personnes collectés ne constituent pas une liste fermée. Sur la base de P-403 

H Billy (1996), comprenons qu’ils changent et se reconstruisent en fonction de l’histoire 404 

propre à chaque individu. Ainsi, contrairement aux toponymes, les anthroponymes sont à 405 

actualiseret ne sauraient être confinés dans un dictionnaire.D’autres anthroponymes maxi 406 

sont en cours d’attribution en fonction des histoires à déterminer par d’autres recherches. 407 
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